
L’INSTRUCTION PUBLIQUE
Comme dans toute la Province de Québec, du reste, l'instruc-
•n publique est en honneur dans la région du Ixic Saint-Jean.

• liaque paroisse possède des écoles élémentaires en nombre suf­
fit pour les besoins de la population.
D’autre part, on trouve à Chicoutimi un bon collège classique 

« commercial. Roberval, Hébertville, Saint-Félicien et Saint- 
Cieur-de-Marie ont leurs couvents respectifs. Signalons aussi 
l Kcole Ménagère de Roberval, dirigée par les religieuses Ursu- 
! ics. L’enseignement qui y est fourni est approprié à la situa- 
! >n ou à l’état des familles. On donne aux filles de cultivateurs 
il. s connaissances précieuses en agriculture, en hygiène et en 
travaux domestiques.

L’INDUSTRIE FORESTIERE

La végétation est presque toujours un indice de la richesse ei 
de la fertilité du sol. ( )r, au Lac Saint-Jean se rencontrent à 
peu près toutes les variétés de nos essences forestières. L’épi- 
nvtte est la principale essence: la variété noire est plus abon­
dante cependant que la variété blanche. 11 y a aussi beaucoup 
(l'épinette de savane. Le sapin baumier vient en deuxième ca­
tegorie; il forme ($0 c/ des peuplements en voie de régénération 
dans les parcelles exploitées. Le pin blanc et le pin rouge sont 
plutôt rares.

Les bois francs ou feuillus sont assez abondants: ils forment 
environ 30r/i des. peuplements dé cette foret. Les principaux 
sont les bouleaux-merisier, à papier et gris. Le merisier est 
employé pour la charronnerie, etc. On fait un assez grand com­
merce de bouleau à papier et à fuseau qu’on expédie en Angle­
terre.

I.e tremble est très fréquent, occupant avec le Inmleau gris et 
à papier de grandes surfaces dans les brûlés récents. On com­
mence à l’employer pour la fabrication de la pulpe. Le peuplier 
baumier est abondant dans les parties liasses, humides, près des 
cours d’eau.

Lu résumé, l’épinette, le sapin, le pin gris, les bouleaux et le 
tremble sont les essences commerciales de cette région. C’est 
mie forêt identique à celle de la Norvège ou de la Suède.

Les richesses forestières de la région du Lac Saint-Jean et de 
Chicoutimi ont été mises largement à contribution par les indus­
trie s. L’industrie de la pâte de bois, entre autres, offre des 
av: itages considérables, non seulement aux propriétaires de 
gr. ides usines, mais encore aux colons qui peuvent occuper leurs 
lob ts durant l’hiver à faire du bois de pulpe sur une terre.

1 es principales usines de pâte de bois ou pulpe sont les sui­
vait es :

A Chicoutimi : La Cie de Pulpe de Chicoutimi ;
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